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UTRICULARIA NEGLECTA.



lot, reçu au commencement d’août, la plupart des vessies
étaient vides, mais on avait choisi ces plantes dans une
eau très-pure. Mon fils a examiné dix-sept vessies du
premier lot, qui toutes contenaient des animaux ; huit de
ces vessies contenaient des crustacés entomostracés, trois
des larves d’insectes, dont une encore vivante, les six
autres des restes d’animaux si décomposés qu’il fut impossible de les déterminer. J’ouvris cinq vessies qui me
semblaient bien pleines et je trouvai dans quatre d’entre
elles cinq, huit et dix crustacés, et dans la cinquième
une seule larve très-allongée. Dans cinq autres vessies,
choisies au nombre de celles qui contenaient des restes
d’animaux, mais qui ne me paraissaient pas très-pleines,
je trouvai un, deux, quatre, deux et cinq crustacés. Cohn
plaça un soir dans de l’eau contenant beaucoup de crustacés un plant d’Utricularia vulgaris, qui avait vécu
jusque-là dans de l’eau presque pure ; le lendemain matin,
la plupart des vessies contenaient plusieurs de ces animaux qui s’étaient laissés prendre et qui continuaient à
nager dans l’intérieur de leur prison. Ils restèrent
vivants quelques jours, puis ils périrent asphyxiés,
après avoir absorbé, je crois, tout l’oxygène contenu dans
l’eau. Cohn a aussi trouvé dans quelques vessies des
vers d’eau douce. Dans tous les cas, les vessies contenant des débris en décomposition regorgeaient d’algues
vivantes de beaucoup d’espèces, d’infusoires et d’autres
organismes inférieurs qui évidemment vivaient là en parasites.

Les animaux pénètrent dans la vessie en repoussant
à l’intérieur le bord libre postérieur de la valve ; or ce
bord est très-élastique et se referme instantanément.
Comme il est en outre très-mince et qu’il se colle étroitement contre le bord du col et que tous deux pénètrent
à l’intérieur de la vessie (voir la coupe fig. 20), il doit
être évidemment très-difficile à un insecte de ressortir
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